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Le~ ~ ~ ~ ~~~~~~~~~l' 'p '/' aeiqiîiiî u iiaitii eala- L isitv'n r (revenant tou t Pli pieuris
néà iuoîvmiiîîds îisîîîi.s) i 'itisà10 mnute's plus tr)-Mnamîi,

votre piacejv n'irais pa:sila lis la (e ii ule(lit Ntirp quel caaèeépouvantabile 1Mais
MU i te. il est; la terri u r deis gi n lis. prlie/- le par la dou ceur ayez soi n

Le1'.- ', -L peur i iiî'a jailais ilipe- dle lui.
cité (le faire moni lvor Avrive que pourra.

-Mais le monsieur sorti ni'ét ait pas le visitéur.
Le prisonnier l'avait tout siinIletiient garotté
pour se sauver.

LES RLI S ' LEFS FEM NI MlIS

La feîmmîe qui cultive lis ross et qui vil fait
lit parure de~ Sa pi-ilrOiie et le sa mtaisoni es t iiii
vraie femiuî. Il )y a unc hîariinoiiiie iiîs
entre sa eaté ses îîîalliîrî's et sou1 cour. D)e
plus, elle tienît adiiît;iiliiit sol iiéiur'

Celle qui iadlore les Il i irs <lis Cihampiis est IM

pelu fade, trop poétiqule. Sa toilette cst souven -t
sig i m ip le <le g'-et comnme elle parraît c tre,

elle ilidaiîgne (le s'occup', die sa mtaison. Pour
liii lilairo, il faiut être être un artiste, un écri-
vailî aux aillures olymilpiennies.

Gardulz* vois <le Celle (lui n'adme)lêt que, les fleurs
violecmme tnt IKirfu iitées, étra tiges aux formes hii-
zarris et tourneitées. Celle (lui aime les fleurs
liors de' leur misonî ou (le leur climat :le mu-
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guet el, janivierl'iesis dans ses vases, etc.,
est distinguée, exigialît , pourvu <le qualités4,

do ( le dé fiquts q ni s'avoulint, ; el le i ie passe
pas iiaperî1 uv, elle est spîritille, artiste, miais
très capricieuse.

La femme quii mni 'a pas d(e (lnfîi e ui se
déclare satisfaite avec une vioi,'tte oui une rose
(le N nel, est une bot iiciatn e qui aura beatu-

coup dienfanîts, prs l laquelle oit vit, en paix.

Ladiie-oi voyez ces taches, jeunie homen

La darn-Vous pouvez les réparer
L'ardiste.-llun !

Unie fois lé travail %'ni.


